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Roger ARABEYRE                        11e compagnie section Lombard 

   Roger Arabeyre qui est né à Besançon (Doubs) le 8 juillet 1932 nous a quitté à Arcachon 

(Landes le 8 mars 2026. Il était veuf depuis octobre 1996 et père de deux garçons sur 
lesquels nous ne savons rien. Il est l'un des fantassins qui, le brevet technique acquis, ont 
opté pour le matériel qui venait d'être reconnu comme la huitième arme de l'armée de terre. 

Douze ans dans l'infanterie métropolitaine 

    En février 1955, Roger Arabeyre choisit l'infanterie métropolitaine. Treize mois plus tard, 
son affectation au 3e régiment de tirailleurs algériens en fait un officier de l'armée d'Afrique 
comme l'étaient les capitaines Laurier et Nougaro ou les lieutenants Bayard ou Lombard. Il le 
sera durant huit ans : cinq ans en Algérie et trois ans en Métropole où ses deux fils vont 
naître. 

    Son temps de commandement de compagnie accompli, il appartient au capitaine 
Arabeyre de décider de l'orientation qu'il va donner à sa carrière : la voie du commandement 
en préparant l'Ecole de guerre ou la voie technique en se lançant dans des études 
supérieures en vue de recevoir le brevet technique (BT). Il choisit cette seconde voie qui est 
le plus souvent longue et difficile....    

Cinq années d'études 

    Le cycle d'études pour l'obtention d'un brevet technique comporte trois années d'études à 
l'université ou dans une école d'ingénieurs et une année d'études militaires. Dans le cas de 
Roger, il s'y ajoute une année pour préparer un certificat propédeutique en faculté des 



sciences car, en 1953, la réussite au concours d'entrée à Saint-Cyr ne donnait aucune 
équivalence universitaire. 

    Ce certificat obtenu, le capitaine Arabeyre entreprend, dans un cadre militaire, trois 
années d'études de l'armement de petit calibre. En octobre 1970, il lui reste, pour obtenir le 
BT à suivre les cours de l'Ecole d'Etat-major et à effectuer un stage  de quatre mois conçu 
par l'Enseignement militaire scientifique et technique (EMSST). C'est chose faite en juillet 
1971. 

    Il lui reste à accomplir un temps de troupe au 74e régiment d'infanterie à Rouen de 1972 à 
1974 avant d'être muté à sa demande dans l'arme du matériel. 

Officier de l'arme du matériel 

    Le lieutenant-colonel Arabeyre commence sa carrière dans sa nouvelle arme par une 
affectation de quatre ans à l'Etablissement régional du matériel de Lille. Il rejoint ensuite pour 
deux ans la Direction technique des armements terrestres à Saint-Cloud. Promu colonel en 
1982, il exerce durant deux ans à Nouméa le commandement et la direction du matériel en 
Nouvelle-Calédonie. .    

    De retour en Métropole, Roger Arabeyre rejoint jusqu'à son départ en retraite le 9 juillet 
1989 la Direction centrale du matériel. Il avait été promu officier de la Légion d'Honneur en 
1983 et nommé commandeur de l'Ordre national du Mérite en 1989. 

    Il s'est retiré dans le Lot. Tant durant ses années de services que pendant sa retraite, 
Roger Arabeyre n'a entretenu beaucoup de relations avec la promotion. 

    La promotion prie tous les siens d'accepter ses condoléances les plus attristés en ces 
douloureuses circonstances. 

Henry Dutailly . 

 


